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Cette année, la passation s’est tenue le jeudi 23 juin, au 

restaurant "Côté Saône" à Thoissey, restaurant repris de-

puis peu par le petit-fils de Paul Blanc, restaurateur fameux 

de Thoissey, propriétaire du Chapon Fin, très bonne table 

de Dombes. 

Après un apéritif, sous les platanes, au bord de la rivière, 

nous sommes rentrés pour dîner à l’intérieur.  

Plusieurs invités nous ont fait le plaisir et l’honneur de par-

ticiper à la soirée, notre gouverneure, Christiane Berne-

Gay, et son adjoint, François Bouvet, accompagné d’Elia-

ne, et trois jeunes étudiantes: Lilith, qui profitait des der-

niers jours de son séjour annuel, Cathy, une lycéenne amé-

ricaine en pension pour deux semaines chez les Darbon, et 

Laure Darbon, qui doit partir aux Etats-Unis, pour un 

échange de deux semaines. Ainsi que Monsieur Jacques 

Loupforest  de l’association du vieux Thoissey, venu pour 

nous donner une conférence sur ce qui le passionne le plus: 

Thoissey. 

 

Cette année, nous déplorons la perte de deux proches, Eric 

Lesne, membre du club qui avait pris du champ, et Jean-

Daniel Couturier, fils de nos amis René et Paulette. Nos 

pensées vont vers eux, alors que nous sommes réunis pour 

une soirée joyeuse. 

Après la terrine de Paul Blanc, l’ancêtre, les jeunes nous 

ont parlé de leurs expériences.  Lilith, francophone et j’es-

père nouvelle francophile, a  évoqué son expérience de 

neuf mois au lycée en France.  Cathy s’est présentée, avec 

son accent américain. Puis Laure a  présenté son prochain 

départ pour le lointain Orégon. 

L’encore président a pris la parole après le dos de cabillaud 

pour revisiter, en alexandrin, les douze mois écoulés. 

 
Je vous remercie tous, de vous être déplacés 

Pour pouvoir avec nous, attablés, assister 

A cette passation, pour certain délivrance 

Pour d’autre accomplis’ment, accès à Présidence 

 

J’ai fini mon année, en tant que Président 

Du travail du souci, et du contentement 

Et je puis affirmer que tout ne fut pas rose 

Sans pour autant parler, d’une vraie sinistrose. 

 

Un bon groupe m’aida,  en plus de mon bureau 

Pour arriver enfin, à faire tous les travaux 

Le début en Allemagne, où en langue germanique 

Je m’exprimais alors, sans être prolifique 

 

Les Allemands comprirent, pas rancunier du tout 

Firent le chemin inverse, jusqu’à venir chez nous 

Ils repartirent heureux, gastronomie, culture 

En plus de leur périple, une belle aventure 

 

Nous ne parvînmes pas, à nous mettre d’accord 

Où dans notre Chatillon, parfaire le décor 

Un panneau, une stèle, pour fêter les Allemands 

Je reste sur ma faim, on verra dans trente ans  

 

Je comptais décorer Joël PASCAL-SUISSE 

Pour le soin qu’il fournit, et ce n’est que justice 

À fabriquer du vin, pour nos nobles actions 

Profitant pleinement de sa reconversion.        

                                                                                                                    

Guy MONTRADE égal’ment, méritait PHF 

Trouver un championnat ne souffre aucun grief 

Le faire venir chez nous, issu de toute la France 

Pour qu’en sport notre club, montre sa compétence  

 

Apporter également, des restaurants du cœur 

Leur soucis du moment, trouver réparateur 

Ce camion si précieux est devenu symbole 

De Chatillon-Vonnas délivrant son obole !  

 

Ce soir je le déplore, veuillez m’en excuser 

Ces deux décorations ne sont pas arrivées 

Mais vous pouvez compter sur la prochaine équipe 

Qui m’a donné, juré, son accord de principe 

 

Le (futur) past-président avec (de gauche à droite)  
Cathy, Laure et Lilith 


